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La fac de sport sur la ligne de départ
Lunex, l'université des
sciences du sport, va
accueillir ses premiers
étudiants en kiné le 4 avril.
Petit tour dans l'ancienne
piscine d'Oberkorn (GOl).

• Erwan NONET
(lE QUOTIDIEN)

A xe complètement dé-
laissé par l'université
du Luxembourg, le

sport va toutefois s'ouvrir
aux études supérieures
grâce à Lunex, à Differdange.

Cela faisait plus d'un an
qu'on en parlait au conseil
communal de Differdange
et, doucement, Lunex est en
train de prendre forme dans
et autour de l'ancienne pis-
cine d'Oberkorn. «Nous sa-
vions que Christian Alt
(NDLR : le directeur de Lunex)
voulait s'installer à Luxem-
bourg et nous avons cherché
son contact », se souvient le
député-maire de la com-
mune, Roberto Traversini.
Une fois son numéro de télé-
phone dégoté, l'élu écolo-
giste s'est démené pour le
convaIncre.
«Nous leur avons montré

deux ou trois sites et ils ont été
emballés par la piscine », se fé-
licite-t-il.

Les travaux ont débuté ra-
pidement. La première tran-
che devra être achevée pour
la première rentrée, qui aura
lieu le 4 avril. Elle sera ré-
glée par la Commune, la
note se situant entre
700 000 et 800 000 euros.
Deux classes de 30 élèves en-
tamant un bachelor en kiné-
sithérapie lanceront alors la
nouvelle histoire des lieux.

En attendant, l'équipe s'est
étoffée. Sur le volet adminis-
tratif, le recrutement est en

passe d'être bouclé, tandis
que de nouveaux profes-
seurs viennent juste d'être
engages.

Le doyen, responsable du
volet académique, est Jan
Cabri. Ce kiné belge d'ori-
gine flamande, détenteur
d'un doctorat en électrophy-
siologie, fait valoir une lon-
gue expérience.

« Pendant l 5 ans, j'ai été maî-
tre de conférences à l'université
de Lisbonne et depuis 2009,

j'étais chef de département à la
Norwegian School of Sport

Sciences. Lorsque j'ai rencontré
Christian Alt et qu'il m'a pré-
senté son projet, j'ai vite été en-
thousiaste : avoir la possibilité
de développer une université à
partir de rien, c'est très rare et
je crois bien que ce projet est
unique en Europe! », expli-
que-t-il.

Ce qui a fini de le convain-
cre, c'est la promesse de dis-
poser d'un laboratoire de
biomécanique dernier cri.
« Il s'agira d'un espace d'étude
du mouvement, de l'action
musculaire et des charges sur
les articulations. »

Équipé d'un matériel high-
tech, notamment des camé-
ras ultrarapides (entre 300 et
500 images par seconde) ca-
pables de décomposer les
mouvements, cette salle sera
à la disposition des étu-
diants. « Ces appareils sont le
futur de la rééducation », pro-
met le doyen.

L'aménagement de Lunex
représente un investisse-

ment d'environ 4 millions
d'euros pour l'université,
qui réglera également un
loyer de 40 000 euros par an
à la Commune, toujours pro-
priétaire des lieux.

Sur le plan académique,
l'université proposera plu-
sieurs formations. La pre-
mière sera donc celle de
kiné. « Le programme a été va-
lidé par les ministères de l'Édu-

cation nationale et de la Santé,
soutient Jan Cabri. Cela signi-
fie qu'après trois ans d'études,
nos étudiants auront validé
ISO ECTS (NDLR: crédits uni-
versitaires). Ils auront donc le
droit d'exercer la profession de
kiné dans toute ['Europe. »

Un mas ter en kinésithéra-
pie sera également mis en
place pour que les étudiants
puissent se spécialiser, no-
tamment en médecine du
sI?ort.

A l'automne, d'autres for-
mations suivront, lorsque
les travaux seront achevés.
Petit à petit, l'offre s'étoffera,
puisqu'il sera question de
sciences du sport (l'équiva-
lent des Staps, en France), de
management sportif ou en-
core de technologie du
sport.

Quelles que soient les filiè-
res, le recrutement s'effec-
tue au niveau du bac, «de
préférence scientifique puisque
l'on propose des enseignements
solides en biologie, chimie, phy-
siologie ou biomécanique »,
précise Jan Cabri. Tous les
cours seront donnés en an-
glais.

Le 14 février, plus de 70 étu-
diants sont venus à la pre-
mière journée de sélection

de candidats. Ils ont effectué
des tests sportifs - «Il faut
être enforme pour être kiné »~,
répondu à un questionnaire
et participé à des entretiens
individuels. Sans avoir réel-
lement fait de publicité, Lu-
nex a déjà attiré des préten-
dants venus de toute
l'Europe, et spécialement de
France. Il faut dire qu'avec
les numerus clausus - voire
le tirage au sort qui vient
d'être mis en place en Belgi-
que -, les places sont chères
pour ces formations. Mais, si
la sélection est moins stricte
ici, l'enseignement n'en de-
meure pas moins assez oné-
reux (lire par ailleurs) .•
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«Lorsque j'ai rencontré Christian Ait et qu'il m'a
présenté son projet, j'ai vite été enthousiaste:
avoir la possibilité de développer une université
à partir de rien, c'est très rare et je crois bien
que ce projet est unique en Europe!» Jan CABRI

6oo€ par mois pour étudier

Les frais d'inscription à États-Unis.»
Lunex seront de Et comme ailleurs, c'est
600 euros par mois. numerus clausus et tirage

Lorsque l'on fait rem ar- au sort ...
quer que cela représente Un autre argument porte
u~e somme, Chr~stian AIt sur l'employabilité quasi-
re~ond : « Cela d~pe~d ... IÇn/ ment assurée pour les fu-
Su~sse, ce type d unwerslte turs diplômés: « Nous for-
coute plus de l 000 francs et mons à des professions où il y
en Hollande, c'est 750 euros. a du travail à la sortie des
Et je ne vous parle pas de la études », assure Jan Cabri,
Grande-Bretagne ou des le doyen de Lunex .•
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